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Programme œcuménique 
d’accompagnement en Palestine/Israël
Situation

Le Proche-Orient est pris dans la spirale de la violence depuis des décennies. La 
population civile des deux côtés est victime de cette violence : elle est lésée dans 
ses droits humains et le droit international humanitaire n’est pas respecté. Avec 
la construction du mur de séparation israélien et la multiplication des postes de 
contrôle dans les territoires occupés, la liberté de circulation de la population pales-
tinienne est fortement entravée. Quant aux pacifistes israéliens, ils s’exposent à une 
critique véhémente de leurs actions en faveur d’une résolution pacifique du conflit, 
et parfois même à des sévices.

En réponse aux exactions contre la population civile, des Eglises locales et des or-
ganismes de défense des droits humains ont demandé une présence internationale 
au Conseil œcuménique des Eglises (COE). Le COE est une communauté de 349 
Eglises issues de 110 pays et regroupant plus de 560 millions de chrétiens. Dans le 
cadre de sa campagne œcuménique pour mettre fin à l’occupation de la Palestine et 
soutenir une paix juste au Proche-Orient, le COE a lancé en 2002 son « Programme 
œcuménique d’accompagnement en Palestine et en Israël » (EAPPI). Le programme 
envoie dans les territoires occupés de Palestine des observateurs des droits humains 
originaires de différents pays. En Suisse, l’EPER prend en charge la participation de 
volontaires à ce programme sous l’égide de la Fédération des Eglises protestantes 
de Suisse. Elle a chargé Peace Watch Switzerland de former et d’accompagner les 
bénévoles originaires de Suisse. L’EPER soutient les anciens observateurs internatio-
naux dans leur travail de relations publiques et de sensibilisation.

Objectifs 

Le Programme œcuménique d’accompagnement en Palestine et en Israël soutient 
des Palestiniens et des Israéliens dans leur engagement non violent en faveur de la 

Palestine/Israël, Cisjordanie, Jérusalem-Est

Cisjordanie, Gaza	 4 551 600
Israël	 8 547 100

Population (2016)

Cisjordanie, Gaza	 6 020
Israël	 22 070

Superficie en km2
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Promotion de la paix

LIBAN
SYRIE

ÉGYPTE
ARABIE
SAOUDITE

JORDANIEPALESTINE/
ISRAËL

PALESTINE/ISRAËL



Factsheet programme à l’étranger No 605.323 
Dernière modification :27.11.2018

Pays, région, ville 
Palestine/Israël, Cisjordanie, 
Jérusalem-Est

Budget 2018 
CHF 230 000

Partenaires financiers 
Eglises cantonales, Pain pour le 
prochain

No de projet EPER 
605.323 

Pour de plus amples rensei-
gnements sur le projet ou pour 
inviter d’anciens observateurs à 
donner une conférence : info@
heks.ch, tél. 044 360 88 00

Les personnes intéressées 
à effectuer des missions 
d’observation sont priées de 
s’adresser directement à Peace 
Watch Switzerland : eappi@
peacewatch.ch

Contact

EPER (Entraide Protestante Suisse)
Département Communication
Chemin de Bérée 4A
Case postale 536
1001 Lausanne
Tél. +41 21 613 40 70
Fax +41 21 617 26 26
info@eper.ch
www.eper.ch
Dons : CCP 10-1390-5

paix et du respect des droits humains. Il entend parvenir à la fin de l’occupation par 
un travail de sensibilisation à l’échelle internationale. Les observateurs internatio-
naux contribuent à protéger la population civile en assurant une présence dans les 
lieux où les tensions sont particulièrement perceptibles, notamment aux postes de 
contrôle. S’ils constatent des violations des droits humains, ils les documentent et 
les portent à la connaissance des instances nationales ou internationales compé-
tentes. De la sorte, les responsables sont davantage incités à appliquer les normes 
de droit international.

Bénéficiaires 

Population civile d’Israël et de Palestine, en particulier les personnes entourées de 
postes de contrôle ou dont la liberté de mouvement est restreinte par les colonies.

Activités 

Des équipes internationales composées de quatre volontaires chacune sont répar-
ties sur sept lieux d’intervention en Cisjordanie. Dans les zones rurales, les volon-
taires accompagnent les paysans jusqu’à leurs champs : depuis la construction du 
mur de séparation, certains paysans sont coupés de leurs terres. Pour aller travailler, 
ils doivent obtenir un permis et être admis à passer les postes de contrôle. Sur 
d’autres sites, les observateurs se tiennent aux postes de contrôle par lesquels les 
Palestiniens doivent passer pour se rendre à leur travail. Les enfants qui vivent à 
proximité de colonies sont accompagnés sur le chemin de l’école par des volon-
taires, ce qui les protège d’attaques de colons. Le travail des observateurs se fonde 
sur le principe de la non violence et le respect du droit national et international. Les 
volontaires doivent rester impartiaux tout en prenant fermement position contre la 
violation des droits humains et du droit international humanitaire. Chaque année, 
environ 120 volontaires effectuent une mission de trois mois chacun. Ils suivent 
une formation approfondie aussi bien dans leur pays d’origine qu’à leur arrivée à 
Jérusalem. A leur retour de mission, ils sont tenus d’informer l’opinion publique de 
la situation sur place. Ces missions requièrent un solide équilibre psychique, une 
bonne maîtrise de l’anglais, des aptitudes au travail d’équipe et un sens développé 
de la communication. Elles impliquent de participer à un stage de préparation et 
de réaliser un travail d’information une fois en Suisse. L’âge minimum exigé est 
de 25 ans.

Organisations partenaires 

Conseil œcuméniques des Eglises (COE), Peace Watch Switzerland (PWS)

Avancement du projet  

En 2016, l’EPER et PWS ont envoyé treize volontaires en Palestine et en Israël. 
La population civile vivant sur place a exprimé des avis en majorité positifs ; 
elle estime que la présence des observateurs internationaux garde toute son 
importance. Au vu des tensions dans la région, EAPPI a renforcé les directives de 
sécurité des volontaires. Par ailleurs, en raison de restrictions de la liberté de mou-
vement et de l’aggravation de la violence, des milliers d’enfants sont aujourd’hui 
pratiquement privés d’instruction. En assurant une présence régulière autour des 
écoles les plus exposées, EAPPI a aidé à accroître la sécurité des enfants sur le 
chemin de l’école et dans l’enceinte de l’école.


